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CERTAINS Lambaré‐néens rencontrés ven‐dredi dernier assimilentce déchaînement de lanature à un signe de lacolère divine. Mécon‐tent des assassinats etautres atrocités qui ysont commis au quoti‐dien, Dieu aurait doncdécidé d'adresser unavertissement à la re‐pentance aux popula‐tions du Moyen‐Ogooué,singulièrement celles deson chef‐lieu, Lamba‐réné. D'autres y voient unsigne de la "in destemps, d'autant que, di‐sent‐ils, jamais, de mé‐moire de Migovéens,une tornade d'une in‐tensité identique à cellequi a souf"lé mercredidernier sur la ville du« Grand Blanc », etmême au‐delà de lacommune, n'a été enre‐gistrée au cours des cinqdernières décennies. Ar‐bres déracinés et jon‐chant, pour la plupart, lavoie publique ; toituresarrachées des habita‐tions, des administra‐tions publiques et descommerces, lampa‐daires terrassés ; câblesélectriques rompus : ladésolation était encoremanifeste vendredi der‐nier dansle chef‐lieu dela province du Moyen‐Ogooué et  les villagesmitoyens  . Même les installationsde la société Siat‐Gabonà Zilé, à une quinzainede kilomètres de Lam‐baréné, n'ont pas étéépargnées. « La tornade
a emporté les toitures de
trois bâtiments à usage
d'habitation, en plus de
la destruction totale du
marché et des toits de
l'école de Siat. S'agissant
des plantations, sur une
super!icie totale de 1200
ha déjà plantée, nous en-
registrons, sur une pro-
portion de 23 ha, la perte
de 402 plants d'hévéa.
Nous continuons l'inven-
taire sur les 1177 ha res-
tants pour véritablement
prendre la mesure des
dégâts. Mais sachez qu'à
ce jour, les pertes sont
inestimables », a con"iéOusmane Soro, direc‐teur dudit site, à unjournaliste de L'Union.Ici et là, et en l'absenced'une explication scien‐ti"ique qui ne viendrapeut‐être pas d'ailleurs,personne ne sait, on necomprend pas ce qui

s'est passé. Pas même lemaire Roger Valère Ayi‐mambenwe qui se sou‐vient, simplement, quevers 16‐17 heures, mer‐credi dernier, quelquesheures après l'installa‐tion du nouveau gouver‐neur de la province parle ministre de l'Inté‐rieur, une tornade ac‐compagnée de ventsviolents s'est mise àsouf"ler, rasant quasi‐ment tout sur son pas‐sage. 
COÏNCIDENCE• Et si au‐cune perte en vie hu‐maine n'était signaléejusqu'à vendredi der‐nier, quelques blessésdevraient être recensésdans les hôpitaux. A lademande du gouverne‐ment, qui exige qu'unrapport complet de la si‐tuation soit déposé sursa table au cours de lasemaine qui commence. Mais déjà, déclare l'au‐torité municipale, d'im‐portants dégâtsmatériels sont à signa‐

ler, notamment chezune centaine de famillesqui se retrouvent au‐jourd'hui sans abri, à lasuite du passage de labourrasque sur leurshabitations. Une situa‐tion qui interpelle aupremier chef le Conseilmunicipal, malheureu‐sement sans budget etdonc sans moyens d'ac‐tion pour parer au pluspressé, en faveur de sesadministrés, en atten‐dant l'aide gouverne‐mentale, qui tardesouvent à se mettre enplace. Aussi, l'édile de Lamba‐réné lance‐t‐il un S.O.S.au président de la Répu‐blique et à son épouse,en vue de l'affectationd'une dotation spécialequi permettrait de pren‐dre en charge, très rapi‐dement, les personnessinistrées. Au‐delà ducouple présidentiel,c'est à une véritablechaîne de solidarité ins‐tantanée que Roger Va‐
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calamité naturelle. Un comité de crisechargé, entre autres, decollecter les différentescontributions "inan‐cières ou  matérieles, aété mis en place au ni‐veau de la mairie, où lereceveur municipal setient à leur disposition.La tornade à Lambarénéintervient quelques se‐maines seulement aprèsque la rivière Mpassa,dans la province duHaut‐Ogooué, a défrayéla chronique en sortantde son lit pour atteindreun niveau inégaléd'inondation des habita‐tions. Faut‐il voir en cesdeux événements unesimple coïncidence ouune menace à prendreau sérieux, qui pourraitaffecter une autre loca‐lité du territoire natio‐nal ? Et si c'était le cas, n'y a‐t‐il pas lieu de remettreau goût du jour la poli‐tique de décentralisa‐tion pour permettre,en"in, aux collectivitéslocales, de faire face auxsituations d'urgencetelles que celles de Lam‐baréné et de la Mpassa ?

Les toitures ont été éventées...
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Les propriétaires de cette librairie en sont à se de-
mander comment faire pour relancer leur com-

merce, après la destruction de sa toiture.
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La tornade a été aussi sans pitié pour les plants
d'hévéa dans les plantations de Siat à Zilé.
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... ou emportées par le vent.
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Démuni, le Conseil municipal que dirige Roger Va-
lère Ayimambenwe appelle à une chaîne de solida-

rité pour aider les personnes sinistrées.
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lère Ayimambenweconvie toutes les bonnesvolontés, a"in de soula‐ ger la souffrance deshommes, femmes et en‐fants touchés par cette


